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1. Dans le cadre de la RT pour l'existant : les espaces 

non chauffés 
 

 

Nous ne reviendrons pas ici sur un certain nombre de manipulations qui ont été 

détaillées dans les fascicules relatifs aux parois et aux menuiseries : insertion 

d’une nouvelle ligne, transfert depuis ou vers la banque de données, etc. 

 

 

1.1. Définitions, formules de calcul 
 

Aux termes de la RT, un espace non chauffé est « un local non chauffé ne faisant pas 
partie de l’espace chauffé », dans les différentes configurations envisagées par le Th-U 

2005, fascicule 1, chapitre 2 (le document Th-U Ex 2008 renvoie au Th-U 2005). 
 

Les espaces non chauffés sont utilisés pour : 
 
 

- le calcul du UBât (pour la détermination des flux entre les espaces chauffés et les 

espaces non chauffés – coefficient Hu) ; 
 

- le calcul des déperditions. 
 

 

Le coefficient b est défini par la norme NF EN 12831 au paragraphe 7.2 (sous la 

dénomination fV,I) :  
 

THivTAdj

TEqTAdj
b

−

−
=   

 
Avec TEq : température équivalente de l’espace non chauffé ; 

 TAdj : température adjacente définie ; 
 b : coefficient de l’espace non chauffé ; 

 THiv : température extérieure hiver (définie dans le site du projet). 
 

En inversant la formule, on obtient facilement la température de l’espace non chauffé 
à partir de b : 

 

 TEq = TAdj – b (TAdj – THiv)  

 

En fait, calculer le coefficient b revient donc à calculer la température de l’espace non 

chauffé. Pour cela on écrit simplement la relation d’équilibre en considérant tous les 
éléments i de l’enveloppe et le débit volumique V en provenance de l’extérieur : 

 

Σ [Ui Ai (Ti-T)] + 0.34 V (TExt-T) = 0 

 

Avec : 
 

AI  =  dimension de l’élément i en m² (pour une paroi), m (pour un linéique) ou = 1 

(pour un pont thermique ponctuel). 
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UI  =  coefficient de transmission surfacique (U), linéique (Psi) ou ponctuel (Khi) 
de l’élément i. 

TI  =  température adjacente à l’élément i. 

TExt  =  température extérieure de base définie dans le site. 
T  =  température de l’espace non chauffé. 
 
 

Remarque : à de très rares exceptions près, l’utilitaire ne peut pas et ne doit pas être 

utilisé pour déterminer la température d’un local non climatisé en été : d’une part 
parce que contrairement aux déperditions, les apports font l’objet d’un calcul 

dynamique avec une forte incidence de l’inertie, et d’autre part parce qu’il il n’est 

presque jamais possible de négliger les apports solaires et les apports internes. Pour 
calculer la température d’un local non climatisé, c’est le module de dérive de 

températures ou le module de simulation thermique dynamique qui doit être 
employé. Voyez la deuxième partie de ce fascicule pour voir comment définir les 

espaces tampons pour la simulation thermique dynamique et la RT 2012. 

 
 
 
 

 

1.2. Les cas particuliers des vides sanitaires et des 
sous-sols non chauffés 

 
La norme NF EN 12831 propose des coefficients de réduction de température pour 

les vides sanitaires et les sous-sols non chauffés. 
Il convient cependant de porter une attention toute particulière à ce type d’espaces 

non chauffés. 

En effet, lors d'un calcul réglementaire ou d'un calcul de déperditions, le coefficient 
de transmission utilisé est le coefficient de transmission équivalent Ue, défini au 2.2 du 

fascicule 4/5 des règles Th-U, et qui tient déjà compte de la résistance de l'espace non 
chauffé inférieur.  

 
Dans ces conditions, comme le coefficient b de réduction de température est déjà 

pris en compte pour le calcul de la transmission, il faut considérer que le b des 
locaux non chauffés de ce type est égal à 1 (ce qui, globalement, respecte bien la 

norme NF EN 12831).  
 

Cependant, si vous réalisez un calcul de déperditions sans passer par le calcul détaillé 

de la paroi (Up fourni directement par un interlocuteur), il faut bien calculer un 
coefficient b. 
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1.3. Accès au catalogue, présentation générale 
 

Pour accéder aux espaces non chauffés, vous partez de l’étude des bâtiments et vous 

utilisez l’option du menu prévue à cet effet : 
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Vous obtenez alors l'écran suivant : 
 

 
 

Voici l’aspect du tableau lorsque les données ont été saisies : 
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L'écran se décompose donc en trois parties : 
 
 

- Les caractéristiques générales [1] (une ligne par espace non chauffé) : nom, 
code et type de calcul avec deux possibilités : saisie directe et saisie détaillée. Dans 

le cadre de la saisie directe, les deux tableaux suivants ne seront pas renseignés. 
 

- Les parois [2] : sous ce terme on regroupe les parois opaques simples, les parois 
hétérogènes et les menuiseries séparant l’espace non chauffé des autres espaces : 

l’extérieur, les espaces chauffés, les autres espaces non chauffés. 
 

- Les ponts thermiques [3] : ils regroupent les linéiques avec leur coefficient ψ et 
les ponts thermiques tridimensionnels (ponctuels) avec leur coefficient Χ (Khi). 

 
 

 

1.4. Les caractéristiques générales – les deux types de 
calcul 

 

Vous commencez par donner un nom au local. Pour un calcul approché ou simplement 
pour obtenir un ordre d’idée du résultat, vous pouvez reprendre l’espace non chauffé 

dans une liste établie par nos soins. Utilisez pour cela le bouton Donnée par défaut : 
 

 
 

Dans ce cas les caractéristiques de l’espace, coefficient b compris, sont récupérées 

et votre calcul est terminé (le paragraphe 2.3.1 du fascicule 1 des règles Th-U 2005 
propose une plus ample série de valeurs par défaut). 

Dans le cas où vous saisissez vous-même l’espace non chauffé, vous devez entrer 
ensuite un repère (un code), qui sera utilisé lors de l’étude des bâtiments. Puis vous 

choisissez le type d’espace : 
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Ce champ n’a pas d’influence sur les calculs. Rappelons que pour un vide sanitaire 
ou un sous-sol non chauffé, la saisie de l’espace non chauffé n’est pas forcément 

nécessaire (voir 1.2 ci-dessus). 

 
La température des locaux chauffés adjacents, que vous saisissez ensuite, est utilisée 

pour calculer le b dans le cadre d’une saisie directe. Dans le cadre d’une saisie détaillée, 
elle sera utilisée comme température adjacente pour tous les composants que vous 

déclarerez comme étant en contact avec l’espace chauffé. 
 

Nous arrivons maintenant à un important carrefour, le choix de la méthode de 

calcul : 
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1.4.1. La méthode directe 

 

Vous utilisez la méthode directe lorsque vous connaissez la température intérieure 
ou le coefficient b de l’espace non chauffé. Dans ce cas la saisie se borne à la ligne en 

cours, vous ne renseignez ni le tableau des parois, ni celui des ponts thermiques : 
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Vous entrez le coefficient b ou la température intérieure de l’espace. La température 
adjacente (des locaux chauffés), la température extérieure (définie dans le site), le 

coefficient b et la température de l’espace non chauffé sont liés par une relation sans 

degré de liberté et le logiciel se charge de maintenir leur cohérence. 
 

 

- Si vous saisissez le coefficient b, le logiciel détermine la température équivalente 

selon la formule : 
 

TEq = TAdj – b (TAdj – THiv) 
 

 
- Si vous saisissez la température équivalente, le logiciel détermine le coefficient 

b selon la formule classique : 
 

THivTAdj

TEqTAdj
b

−

−
=   

 

 
Avec TEq : température équivalente de l’espace non chauffé ; 

 TAdj : température adjacente définie ; 

 b : coefficient de l’espace non chauffé ; 
 THiv : température extérieure hiver (définie dans le site du projet). 
 

 
 

 
1.4.2. La méthode détaillée 

 

Vous employez la méthode détaillée lorsque vous ne connaissez ni le coefficient b, ni 

la température de l’espace à traiter. Dans ce cas il vous faut procéder à la saisie des 
éléments déperditifs : renouvellement d’air et enveloppe. La température de l’espace 

non chauffé et le b seront alors déterminés en temps réel au fur et à mesure de la 

saisie. 
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1.4.2.1. La saisie des parois 
 

Vous saisissez ici l’ensemble des parois opaques et transparentes composant 
l’enveloppe de l’espace non chauffé, en y incluant les composants donnant sur d’autres 

espaces non chauffés. 
Pour commencer, vous choisissez le type d’espace en contact avec la paroi : 
 

 
 

 

Pour un milieu à température extérieure, c’est la température hiver du site qui sera 
utilisée. Pour un milieu chauffé le logiciel utilisera la température adjacente que vous 

avez saisie dans les caractéristiques générales. Et pour un autre milieu (autre espace 
non chauffé, salle de bains à 22°C, etc.), vous saisirez la température adjacente dans 

la colonne suivante. 
 

Vous entrez ensuite les dimensions de la paroi ou de la menuiserie (n’oubliez pas que 
vous disposez d’une calculette intégrée qui vous permet d’entrer directement, disons, 

8.3 * 2.65 – 0.45). Mais contre toute attente, il y a ici un petit écueil à éviter : 
 

Dans le cas où une paroi est affligée de menuiseries, c’est la surface nette de la paroi 

(déduction faite de la surface des menuiseries) qu’il faut saisir. Car contrairement à 

ce qui se passe dans l’étude des bâtiments, il n’y a pas de soustraction automatique, 
les menuiseries n’étant pas liées à une paroi support. Pour une paroi de 5 m sur 3 

portant une menuiserie de 2 m², vous entrerez donc 13 et non 15 m². 

 

Vous entrez enfin le coefficient de transmission surfacique du composant.  
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Il est possible de saisir la valeur directement, bien entendu, mais vous pouvez aussi 
la récupérer depuis un catalogue ou une banque de données ; par exemple, pour une 

paroi : 
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1.4.2.2. La saisie des ponts thermiques 
 

Le principe de saisie des ponts thermiques est strictement identique au principe de 

saisie des éléments surfaciques (voir ci-dessus). Vous entrez là aussi le type d’espace 
adjacent, la température adjacente si nécessaire, puis la longueur du pont 

thermique. Pour un pont thermique tridimensionnel, à la place de la longueur c’est 
le nombre de ponts thermiques identiques que vous devez saisir. 

Vous entrez enfin le coefficient de transmission du pont thermique, c’est-à-dire 
le coefficient ponctuel Khi en W/K pour un pont thermique tridimensionnel ou, le plus 

souvent, le coefficient Psi en W / (m.K) pour un linéique. Vous pouvez aller récupérer la 

valeur dans le catalogue ou dans la banque de données : 
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1.5. L’impression 
 

C’est le menu de la barre supérieure qui permet d’imprimer les caractéristiques des 
espaces non chauffés (pour que l’option soit active il faut qu’une ligne soit sélectionnée 

dans sa totalité) : 
 

 
 

La feuille d'impression proposée reprend les caractéristiques des espaces non 
chauffés qui ont été saisis : 
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2. Dans le cadre de la RT 2012 : les espaces 

tampons 
 
 

2.1. La saisie d’un espace tampon 
 

 En RT 2012, les espaces tampons regroupent l’ensemble des locaux non chauffés 
(ou chauffés à une température de consigne de moins de 12°C) en contact avec 

l’enveloppe d’un ou plusieurs locaux chauffés. 
 

On opère une distinction entre espaces tampons :  
 

- Solarisés : il s’agit de l’ensemble des espaces tampons dont l’essentiel de la surface 
d’enveloppe en contact avec l’air extérieur (hors plancher) est constitué de baies 

vitrées.  
En pratique, il s’agit des vérandas, serres, atriums, ou encore des jardins d’hiver. 

 

- Non solarisés : cette catégorie englobe le reste des espaces tampons, c’est-à-dire 
ceux dont l’enveloppe en contact avec l’air extérieur est constituée de parois 

opaques. Il s’agit entre autres de la majorité des combles, garages, celliers non 
chauffés, parkings privés, circulations hors volume chauffé, ou chaufferies.  

   

 
 
Ici deux espaces tampons ont été saisis. Puisque vous avez pris soin de vous 

positionner sur le bâtiment (ligne en bleu Bureaux), le bouton  est actif et la saisie 

d’un troisième espace tampon est possible. 
 

Les espaces tampons ainsi définis vont supporter parois, menuiseries et ponts 
thermiques. Cette étape est indispensable pour les espaces solarisés, qui doivent 
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réglementairement être munis d’au moins une paroi extérieure. C'est le bouton  qui 

permet d'associer à l’espace tampon une nouvelle paroi : 

 

 
 

Vous pouvez ainsi saisir l'enveloppe comme pour les locaux ordinaires. 
 

NB : La fonction de remplacement dans l’enveloppe (dans les Assistants) s’applique 
également aux espaces tampons. 
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2.2. L’utilisation d’un espace tampon 
 

 

2.2.1. Dans un système de ventilation 
 

Les espaces tampons peuvent être rappelés en tant que locaux accueillant les 
centrales de traitement d’air, par exemple :  
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2.2.2. Dans un local 
 

Les espaces tampons peuvent être rappelés en tant qu’éléments adjacents aux 

parois. Si la paroi a été définie comme « En contact avec un espace non chauffé » dans 
son catalogue, ClimaWin vous demande le type d’espace en contact. La première 

option, Espace non chauffé, est utile lorsque vous connaissez la température de l’espace 
tampon et ne jugez pas nécessaire de vous encombrer d’un calcul de b. Dans ce cas 

vous entrez directement la température équivalente (ou le b) de l’espace tampon. 
Dans le cas qui nous intéresse ici, celui où l’espace tampon a été effectivement saisi, 

vous choisissez la quatrième option, Espace non chauffé du projet. 
 

 
 

Sur le champ suivant, la liste des espaces tampons étudiés vous est soumise : 
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Vous choisissez l’espace tampon dans la liste. Sa température est récupérée : 
 

 
 

Le lien avec l’espace tampon est maintenu par la suite ; c’est-à-dire que si la 
température du local tampon est modifiée, la température adjacente à la paroi sera 

recalculée en conséquence. 
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3. Questions et réponses 
 

 
 

Q : À partir de quelle épaisseur une lame d’air doit-elle être considérée comme un 
local non chauffé ?  

 

R : Au-dessus de 30 cm (Th-U 2012, fascicule 4, 2.1.1.2.1). 
 

 
 

Q : Mais au fait, les WC ne sont que rarement pourvus d’émetteurs de chauffage. 

Ne doit-on pas les considérer comme des espaces tampons ?  

 
R : Non, aussi longtemps qu’ils font partie du volume chauffé (à 12°C au moins en 

occupation). Vous devez les saisir comme des locaux ordinaires et leur affecter comme système 

d’émission celui d’une pièce adjacente. 
 

 
 

Q : À partir de quel moment doit-on considérer qu’un espace tampon est solarisé ?  

 

R : Voici ce qu’en dit le 7.5.1 des Th-BCE 2012, modifié par l’arrêté du 16 avril 2013, alinéa 
17 : 
 

Les espaces tampons regroupent l’ensemble des locaux non-chauffés (ou chauffés à une 

température de consigne de moins de 12°C) en contact avec l’enveloppe d’un ou plusieurs locaux 

chauffés.  

 

On opère une distinction entre espaces tampons :  

- Solarisés : il s’agit de l’ensemble des espaces tampons dont l’essentiel de la surface d’enveloppe en 

contact avec l’air extérieur (hors plancher) est constitué de baies vitrées. 

En pratique, il s’agit des vérandas, serres, atriums, ou encore des jardins d’hiver.  

- Non solarisés : cette catégorie englobe le reste des espaces tampons, c’est-à-dire ceux dont 

l’enveloppe en contact avec l’air extérieur est constituée de parois opaques. Il s’agit entre autres de la 

majorité des combles, garages, celliers non chauffés, parkings privés, circulations hors volume chauffé, 

ou chaufferies. 
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